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Le gisememt villaer. i xcliiex de Sexeze (IIaute-Loire). 
Par J. Roger. 


Comm du inonde savant des 1892 (M. Boule), ce celebre gisement 
se situe dans la region de Brioude (entre les communes de Doine\ rat 
et de la Chomette). 

Grace surtout aux fouilles effectuees par Pun des habitants du 
hameau (Philis) il en fut extrait une importante serie de squelettes 
de Maimniferes, parfois tres coruplets (Stehlin II. G., 1923 ; Schaub 
S., 1944). 

Si les etudes paleontologiques descriptives paraissent passable- 
ment completes, il n’en est pas de meme pour les conditions du gise¬ 
ment L Les paleontologistes l’ayant visite iPy out sejourne en general 
que quelques heures. 

I n sejour de plusieurs jours (en avril 1953) 2 , en compagnie de 
plusieurs de mes collaborateurs, nous a permis de proceder a une 
prospeetion methodique du site de Seneze, dout nous avons dresse 
une carte detaillee reproduite iei. 

La depression en forme de cirque, dans laquelle est installe le 
hameau, se situe au pied de la pente S. E. d’un petit volcan deman- 
tele, dout le remplissage de la eheminee (V de la carte), traversant 
le socle granitogneissique (IX de la carte), est encore visible. De 
1 activite dc ce volcan on rcinarque encore quelques coulees basal- 
tiques plus ou moins en place et surtout des produits de projection 
grossiers (bombes, pouzzolaues, etc...) formant les parties elevees des 
flancs (p sur la carte). En descendant les pentes oil trouve des produits 
plus fins et des einerites (pa sur la carte). C’est dans cette zone que 
furent plaeees les fouilles principales (I, Ill, VI, sur la (arte). Enfln 
le fond du cirque est occupe par des alluvions (a sur la carte) de la 
petite riviere qui, en direction X. X. E. rejoint la Setiouire, (affluent 
de droite de lMlierh Les parties les plus basses sont couvertes de 
tourbes. 

L’etude detaillee de plusieurs coupes naturelles, ou rafraichies 
par nous (II, IV, V, VIII sur la carte) et des berges, par endroits 
escarpees du petit ruisseau, nous permettent de completer les indi¬ 
cations precedentes. L'existence dans toutes les coupes de couches 

1. Suivaut la terminologie utilisee a l’etranger on peut dire que la biostratonoinie 
ou la taphonomic de ce gisement n’ont pas ete etudiees. 

2. Ce sejour fut possible grace a 1’hospitalite de M. Philis et de M. Gilbert, que 
nous remereions bien vivcinent. 
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sueeessives, plongeant dans le sens de la pente topographique, 
conduit a penser que plusieurs phases explosives se sont succedees. 
Eli outre la presence des coulees de boue arasant la tranche de strates 
de produits de projection, la presence de produits d’erosion du socle, 
rare dans Ies points Y, YIII, beaucoup plus abondants en II et 
arrivant a une arene pure plus au Sud et vers FEst, montre qu’en 
meme temps il se produisait une erosion de ee socle. L’histoire du 
gisement apparait done comme complexe 1 . 

De plus dans le fond de la depression il existait une etendue d’eau 
(lac, abreuvoir ou marais), car on a signale des mollusques d’eau 
douce dans le gisement. De plus on peut alFirmer qu’une partie des 
cendres rejetees par le volcan tombaient dans ce milieu lacustre. 
En effet sur Ies parties escarpees des berges du petit ruisseau nous 
avons pu observer au-dessous des alluvions, des niveaux a cinerites. 

A ees indications tres resumees que fournit le terrain nous ajoute- 
rons, en resumant encore plus largement, celles fournies par la faune. 
Les Mammiferes representent Felement dominant. Sans que des 
observations precises aient etc faites, on sait cependant que dans des 
fouilles comme VI les squelettes etaient pour une bonne partie 
■eomplets, avec les os en connexion. Par contrc dans les points 111 
et surtout 1 les os sont separes, de meme, semble-t-il, que dans les 
parties plus elevees sur les flancs du volcan (p). En somraes ees 
premieres indications, aussi sommaires soicnt-elles, concordciit 
avec les donnees lithologiques rapportees ci-dessus. 

Un trait curieux de la faune (aussi bien pour les Mammiferes que 
pour les Oiseaux) est un melange d’animaux qui actuellement occu- 
pent des habitats distincts (citons la presence de Cervides, de 
Singes, d'Alces latifrons , d’Ours, etc...). Ce fait avait deja frappe 
Roman et Dareste de la Chavanne (1931). L’etude tres detaillee 
des conditions de formation du gisement en meme temps que Fana- 
lyse des conditions ecologiques supposees dans Iesquelles vivaient 
les especes seraient indispensables 2 . 

Si l’image habituellement admise d un lac (ou simple abreuvoir) 
au pied d’un volcan actif, de troupeaux refoules sur les rivages de ee 
miroir d’eau, v trouvant la mort en masse (Tobler 1906), apparait 
dans Fensemble exacte, il n’en derneure pas moins beaucoup de 
points obscurs. 

L’interet du gisement est augmente du fait de la position strati- 
grapbique admise pour sa faune principale (Villafranchien), qui se 

1. En des points, comme le VII de la earle, on remarque de gros blocs en amont 
desquels sc trouvent des ossements aeeumules. 

2. On peut ehereher si les conditions de gisement proeurent des raisons meeaniques 
ou aeeidentelles pour expliquer ee melange, ou bien on peut admettre qu’il est originel. 
Ce sont de tels exemples que A. C. Blanc (1951) cite comme confirmation de sa theorie 
de la eosmolyse. Signalons que Gromov trouve de semblables « melanges » dans les 
formations quaternaires de Russie (1948). 



En trait continu fin : courbcs dc niveau. 

Les traits epais correspondent aux chemins. 

Les tirets courts correspondent aux Jimites de formations et les tirets longs aux 
ravins et ruisseaux. 

I, III, VI, fouilles anciennes (la principale est VI). 

II, IV, V, VII, VIII, coupes examinees. 

IX zone dc contact du culot voleanique avee les gneiss. 

Dans la legende : 1 — alluvions, 2 — produits de projection plus ou moins fins 
contenant dc plus cn plus d’elements detritiques cristallins a mesure qu’on va vers le 
Sud et l’Est, 3 — cinerite, 4 — projections grossieres, 5 — basalte cn coulee, 6 — basalte 
en blocs eboules, 7 — culot voleanique, 8 — zone de contact, 9 — filonnets de quartz, 
10 — gneiss. 
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rattache a la discussion de la limite entre Pliocene et Quateriiaire. 

Une etude methodique et eoniplexe (compte-tenu de la faune 
d’lnvcrterbres et de la flore-einpreintes et pollens) serait possible 
apres eette prospeetion prelimiiiaire. Kile necessiterait des fouilles 
importantes et permettrait de coinprendre les conditions de la for¬ 
mation de eet ossuaire (pcut-etre unique en Europe) et de reeons- 
tituer Thistoire du site de Seneze depuis le Villafranchien jusqu’a 
l’epoque aetuelle 1 . 
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1. Le sous-sol, dans sa partie la plus interessantc, c’est-a-dire entre les points VI et 

VIII de la carte, est propriele du Museum. 



